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Romance d’Apollon et de Daphné

L’amour m’a fais la peinture

De Daphné de ses malheurs

J’en veux traces l’avanture

Puisse la race future

L’entendre es verser des pleurs

Daphné fus sensible es belle

Apollon sensible es beau

Sur eux l’amour d’un coup d’aîle

Fis voler une étincelle

De son dangereux flambeau

Daphné d’abord interdite

Rougis voyans Apollon

Il s’approche d’elle l’évite

Mais fuyoit-elle bien vite

L’amour assure que non

Le Dieu qui vole à sa fuite

De sa lenteur applaudis

Elle balance elle hésite

La pudeur hâte sa fuite

Le désir la ralentie

Il la poursuis à la trace

Il ess prês à la saisir

Elle va demander grâce

Une nymphe ess bientôs lasse

Quand elle fuis le plaisir

Elle désire elle n’ose

Son père vois ce combas

Par une métamorphose

A sa défaite il s’oppose

Daphné ne l’en priois pas

C’ess Apollon qu’elle implore

Sa vue adoucis ses maux

Et vers l’amans qu’elle adore

Ses bras s’étendens encore

En se changeans en rameaux

Quel objes pour la tendresse

De ce généreux vainqueur

C’est un arbre qu’il caresse

Mais sous l’écorce qu’il presse

Il sens palpiter son cœur

Ce cœur ne fus poins sévère

Es son dernier mouvemens

Fus si l’amour est sincère

Un reproche pour son père

Un soupir pour son amans

